
 

Semaine du 20 au 27 janvier  2019 
Paroisse Notre-Dame de l’Assomption de BOUGIVAL 

1, Rue de la croix aux vents 78380 BOUGIVAL 
e-mail : eglisebougival@free.fr      

tél : 01.39.69.01.50  ou  06.70.35.10.56   
site et informations de la paroisse www.paroissebougival.fr 

___________________________________________ 
 

 

Les noces de Cana ? 
 

Le 2
ème

 Dimanche du Temps Ordinaire est celui où l’Eglise nous fait entendre l’Evangile des noces de Cana.  
Il est aussi celui qui a été retenu pour la 13

ème
 édition de la « marche pour la vie », un des modes d’expression 

publique encouragé par notre archevêque, Mgr Aupetit, pour « dire à temps et à contretemps la beauté de la vie et de 
l’amour ! ». 
La santé de toute société dépend toujours de la santé des familles. Pour leur bien et celui de la communauté, la foi 
dans la parole de Dieu nous appelle à soutenir les familles dans leur mission à l’intérieur de la société, à accueillir les 
enfants comme une bénédiction pour notre monde, et à défendre la dignité de tout homme et de toute femme, puisque 
nous sommes tous frères et sœurs dans l’unique famille humaine. (Pape François novembre 2016) 

C’est donc avec grande joie que je vous annonce que nous pourrons bien nous rendre en pèlerinage paroissial à 
Alençon le 11 mai prochain. 
Notre paroisse voit bon nombre de famille la rejoindre, en particulier depuis la rentrée pastorale. Ce sera une belle 
occasion pour vivre tous ensemble un temps de grâce sous le regard des saints parents de Thérèse de Lisieux, Louis 
et Zélie Martin. N’hésitez donc pas à vous préinscrire (le plus vite sera le mieux pour faciliter l’organisation. Sachez dès à présent que 

le coût sera volontairement très modique, la paroisse en prenant une bonne part en charge) 
D’ici là, ne manquez pas la galette paroissiale dimanche prochain !  
Autre bonne nouvelle : nous aurons un baptême d’adulte à la veillée pascale le 20 avril. Retenez aussi cette date ! 
Il n’est donc pas prévu que le bon vin de la grâce vienne à manquer cette année ! Deo gratias ! 

Père BONNET+ 
*************************** 

INFOS DIVERSES 
 

 Mercredi 23/01 et samedi 26/01 : Catéchisme CE2, CM1, CM2 aux horaires habituels. 

 Dimanche 27/01 à 16 h : Galette paroissiale (Cf. page suivante !) 

 Appel pour l’ADORATION : Pour des raisons de santé, un adorateur ne peut plus assurer son créneau du mercredi (13h à 
14h). Si vous souhaitez bénéficier de ce cadeau d’une heure avec Jésus, merci de contacter Mr de La Salmonière : 
hdelasalmoniere@gmail.com  

 

Confessions :   
 Une demi-heure avant chaque 

messe de semaine du lundi au 

samedi inclus. 
 

Horaires du secrétariat : 
Lundi, Mardi, jeudi, Vendredi : 9h30-
11h30  
 
On peut télécharger feuilles de 
semaine et  homélies sur le site de la 
paroisse.  
 

Si vous voulez recevoir des informations par mail de la paroisse, n’hésitez pas à vous signaler au secrétariat en 

envoyant un courriel (eglisebougival@free.fr). Cela est parfois bien utile pour être tenus au courant de 

modifications d’horaire, d’événements divers… 

 

Journées Mondiales de la Jeunesse à Panama : du 15 au 28 janvier. Le thème des JMJ : « Voici 
la servante du Seigneur, qu’il me soit fait selon ta parole ». 20 jeunes représentent notre diocèse. 

L’immense majorité des jeunes qui ne peuvent aller au Panama pourront aussi vivre les JMJ à travers les 
photos postées sur FaceBook mais aussi se retrouver physiquement pour des JMJ locales à Paris du 24 au 
27 janvier ou à Saint-Leu-la-Forêt (95) les 26 et 27 janvier. Infos sur le site jmjparis.org. 

 

  

 

Semaine de prière pour l’unité des chrétiens : du 18 au 25 janvier. On peut prier à cette intention avec 
l’oraison du missel : Dieu éternel et tout-puissant, toi qui rassembles ce qui est dispersé et qui  fais l’unité 
de ce que tu rassembles, regarde avec amour l’Eglise de ton Fils : nous te prions d’unir dans la totalité de 
la foi et par le lien de la charité tous les hommes qu’un seul baptême a consacré. 

Lundi 21/01 09h00 Ste Agnès  Messe pro Populo 

Mardi 22/01 09h00 St Vincent, diacre martyr  Messe pr Mercédès CARMONA DE VARELA 

Mercredi 23/01 18h30 De la Férie  Messe en l’honneur de St Pio pour la France 

Jeudi 24/01 07h00 St François de Sales  Messe pour Paul et Gilles BERTIN 

 18h30 ‘’  Messe  pour Etienne du CHALARD 

Vendredi 25/01 09h00 Conversion de St Paul  (Fête)  Messe pour Intention Particulière 

Samedi 26/01 09h00 Sts Timothée et Tite  Messe pour Francis SUAREZ 

Dimanche 27/01 09h30 3ème Dimanche du Temps Ordinaire  Messe pour Roch et Yves DOLLOT 

 11h00 ‘’  Messe pour Michel REY 
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Etant donné que : 

- l’on peut s’échanger des vœux jusque fin janvier… 
- le jour de l’Epiphanie, où la liturgie prévoit que le célébrant transmette les vœux de 

grâce, fut un jour de vacances… 

- bon nombre de nouvelles familles et visages se joignent aux mages que nous 

sommes tous, de dimanche en dimanche 

- "il est bon pour des frères de vivre ensemble et d’être unis" (Ps 132) 

- et que… nos estomacs supporteront bien encore un peu de galette !!! 
 

Nous vous proposons de nous retrouver dimanche 27 janvier à 16 h à la maison paroissiale pour une 

galette paroissiale, avec à 17 h le chant des Vêpres sur place ! 
 

Un Doodle est ouvert pour s’inscrire et préciser ce que  chacun prévoir d’apporter (galette ; boisson). Ajouter dans 

les commentaires, le nombre de participants de votre famille … pour savoir si galette et boisson seront aussi au rdv 
https://doodle.com/poll/krztmrwgfutrb7qm 
 

"Si la participation à l'Eucharistie est le cœur du dimanche, il serait cependant réducteur de ramener à cela seul le 
devoir de le « sanctifier ». Le jour du Seigneur est en effet bien vécu s'il est tout entier marqué par la mémoire 
reconnaissante et active des merveilles de Dieu. Cela engage chacun des disciples du Christ à donner aussi à 

d'autres moments de la journée, vécus en dehors du contexte liturgique — la vie de famille, les relations sociales, 
les temps de détente —, un style qui aide à faire ressortir la paix et la joie du Ressuscité dans le tissu ordinaire de 

la vie.  Pourquoi ne pas prévoir, même dans la vie laïque lorsque c'est possible, des temps consacrés à la prière, 
comme en particulier la célébration solennelle des vêpres,… » St Jean Paul II 
 

A propos des noces de Cana 

 

Pape François lors d’une rencontre avec des fiancés… 

Faites en sorte que ce soit une véritable fête – parce que le mariage est une fête – une 
fête chrétienne, pas une fête mondaine ! La raison la plus profonde de la joie de ce jour 
nous est donnée par l’Évangile de Jean : vous vous souvenez du miracle des noces de 
Cana ? À un moment, le vin vient à manquer et la fête semble gâchée. Vous imaginez de 
finir la fête en buvant du thé ? Non, ce n’est pas possible ! Sans vin, ce n’est pas une fête 
! Sur la suggestion de Marie, à ce moment-là, Jésus se révèle pour la première fois et il 
donne un signe : il transforme l’eau en vin et, en faisant cela, il sauve la fête des noces. 
Ce qui s’est passé à Cana il y a deux mille ans se reproduit en réalité à chaque mariage : 
ce qui rendra votre mariage plein et profondément vrai sera la présence du Seigneur qui 
se révèle et qui donne sa grâce. C’est sa présence qui offre le « bon vin », c’est lui le 
secret de la joie pleine, celle qui réchauffe vraiment le cœur. C’est la présence de Jésus à 
cette fête. Que ce soit une belle fête, mais avec Jésus ! Pas dans l’esprit du monde, non ! 
On le sent, quand le Seigneur est là.  

Mais en même temps, c’est bien que votre mariage soit sobre et mette en relief ce qui est vraiment important. Certaines personnes 
se préoccupent davantage des signes extérieurs, du banquet, des photos, des vêtements et des fleurs... Ce sont des choses 
importantes dans une fête, mais seulement si elles sont capables d’indiquer le véritable motif de votre joie : la bénédiction de votre 
amour par le Seigneur. Faites en sorte que, comme le vin de Cana, les signes extérieurs de votre fête révèlent la présence du 
Seigneur et rappellent à vous-mêmes et à tous la source et le motif de votre joie.  

Le mariage est aussi un travail de tous les jours, je pourrais dire un travail artisanal, un travail de joaillerie, parce que le mari a la 
tâche de rendre son épouse plus femme et la femme a celle de rendre son mari plus homme. Grandir aussi en humanité, comme 
homme et comme femme. Et c’est entre vous que cela se fait. C’est ce qui s’appelle grandir ensemble. Cela ne tombe pas du ciel ! 
Le Seigneur le bénit, mais cela vient de vos mains, de vos comportements, de votre mode de vie, de votre manière de vous aimer. 
Nous faire grandir ! Faire toujours en sorte que l’autre grandisse. Travailler à cela. Et comme cela, je ne sais pas, je pense à toi : un 
jour tu seras dans ton pays, dans la rue et les gens diront : « Regarde, quelle belle femme, comme elle est forte !... Avec le mari 
qu’elle a, c’est compréhensible ! » Et aussi, à toi : « Regarde celui-là, comment il est !... Avec la femme qu’il a, c’est 
compréhensible ! ». C’est cela, parvenir à cela : nous faire grandir ensemble, l’un l’autre. Et vos enfants hériteront de cela, d’avoir 
eu un papa et une maman qui ont grandi ensemble, se rendant mutuellement davantage homme et femme !  

 

St François de Sales : 

Si vous interrogez la Très Sainte Vierge et lui dites : « Madame, que vous plaît-il que 
nous fassions pour vous ? »Elle vous répondra sans doute qu’elle désire et veut que 
vous fassiez ce qu’elle enjoignit de faire en ce célèbre banquet de Cana : « Faites tout 
ce qu’il vous dira ». 

Voulons-nous que la Vierge nous exauce ? Exauçons là. Voulez-vous qu’elle vous 
écoute ? Écoutez-la. 

 
Les noces de Cana. Miniature du Codex 

Egbert (évangéliaire enluminé réalisé au 

scriptorium de Reichenau pour l’évêque 
de Trèves Egbert [980-993]). 

 

https://doodle.com/poll/krztmrwgfutrb7qm


 

 

 

 

 

 

Le diocèse de Sées a décrété une année jubilaire du 07 Juillet 2018 au 14 juillet 2019… 

Comme annoncé en septembre dernier, nous nous ferons donc pèlerins dans ce haut lieu de 
sainteté où vécurent Saints Louis et Zélie MARTIN, leur fille Sainte Thérèse et leurs autres enfants.  

 

            
 

 
 

 

 

Au programme : Messe en la basilique (10h15), renouvellement des promesses du baptême autour 
du baptistère et de l’engagement du mariage, bénédiction des familles (11h30), pique-nique (12h00), 
marche spirituelle dans les lieux emblématiques de la vie de Louis et Zélie (13h30), visite de la 
maison familiale des Martin, etc. 

etc. 

Qu’est-ce qu’un Jubilé ? 

Un jubilé est une grande fête dans l’Église catholique qui célèbre un événement, un anniversaire particulier. 
C’est le Pape Boniface VIII qui inaugura le premier jubilé de l’histoire en l’année 1300. L’histoire montre avec quel enthous iasme 
le peuple de Dieu a toujours vécu les années jubilaires, voyant en elles une circonstance où l’invitation de Jésus à la conversion 
se fait entendre de manière plus intense. Nous nous souviendrons particulièrement du dernier jubilé de la Miséricorde (2015-
2016) ou encore celui de l’An 2000. De la même manière que le Pape inaugure des Jubilés pour l’Église universelle, chaque 
évêque peut le faire, à l’occasion d’une fête particulière, dans son diocèse. 
Pourquoi un Jubilé à Alençon ? 
Alençon est tout d’abord le lieu du mariage des saints Louis et Zélie : après s’être rencontrés à Alençon sur le pont de 
Sarthe au printemps 1858, ils se marient à l’hôtel de ville le 12 juillet à 22 heures et à minuit à l’église Notre-Dame (aujourd’hui 
Basilique). 
C’est ensuite à Alençon que sont nés les neuf enfants de la famille Martin. C’est enfin le lieu de vie familiale jusqu’au décès de 
Zélie, en 1877. 
L’Église a voulu donner les saints Louis et Zélie Martin en exemple à tous les couples et les familles d’aujourd’hui  : 
c’est pour cette raison qu’ils ont été canonisés par le Pape François, il y a tout juste deux ans, le 18 octobre 2015. Il s’agit des 
premiers époux canonisés ensemble dans l’histoire de l’Église. 

Ce jubilé du 160e anniversaire de leur mariage donnera l’opportunité aux fidèles de découvrir la vie des saints Louis et Zélie sur 
les lieux où ils ont vécu. Les pèlerins pourront recevoir les grâces spéciales liées à chaque année jubilaire. 
Ce jubilé permettra aussi de faire davantage connaître les saints Louis et Zélie. S’ils sont les parents de sainte Thérèse de 
Lisieux, l’illustre « plus grande sainte des temps modernes » (saint Pape Pie X), le peuple chrétien est invité à découvrir plus 
avant la vie de ce couple encore trop peu connu. 
Recevoir l’indulgence plénière 
L’indulgence plénière est une grâce offerte par Dieu pour soi-même ou un défunt. Il sera possible de la recevoir au 
Sanctuaire d’Alençon durant l’année jubilaire. Elle est réparation, effacement du désordre causé par le péché. Pour la recevo ir, 
le fidèle doit être en état de grâce, être disposé intérieurement au détachement complet du péché, s’être confessé, avoir reçu la 
Sainte Eucharistie, prier aux intentions du Pape et accomplir un pieux pèlerinage au Sanctuaire d’Alençon pendant l’année 
jubilaire. 

Pour organiser cette journée, il faut dès à présent recueillir les pré-inscriptions (qui seront à confirmer en 
mars). 

Merci par conséquent de nous envoyer celle-ci avant le 01 février soit sur Doodle : 
https://doodle.com/poll/pz9d56rcyrpq8gu7 soit sur l’adresse mail de la paroisse : 
paroissebougival@gmail.com Indiquer le nombre d’adultes (+ de 12 ans) et d’enfants : moins de 6 ans et de 6 à 12 
ans. 

Vraisemblablement départ (en car avec participation aux frais et subvention de la paroisse) vers 07h00 et retour vers 
19h00. Nous espérons pouvoir être entre 50 et 100 pèlerins… 

https://doodle.com/poll/pz9d56rcyrpq8gu7


PAS ENVIE D’ALLER A LA MESSE ?  
Lettre ouverte à un adolescent [mais cela peut valoir au delà de cet âge !] qui 
préférerait rester sous sa couette que d’aller « faire de la présence » à la messe 
le dimanche matin. (Trouvé sur le fameux site « Padre Blog » !)  
_____________________________________  

Tu le dis à longueur 
de temps : tu 
n’aimes pas la 

messe et tous les prétextes sont bons pour y échapper. Tu 
essaies de négocier mais tes parents restent aussi inébranlables 
que Bouddha : tant que tu es sous leur toit, il y a des 
incontournables et la messe du dimanche en fait partie.  

En prime, il faut mettre un pantalon, une 
chemise et des chaussures correctes ... Tu 
grognes, tu grondes, tu finis par 
obtempérer et arrives sur les chapeaux de 
roues pendant le chant d’entrée. Freinage 
d’urgence au Kyrie. « L’essentiel, c’est de 
participer », grommelles-tu avant de te 
rendormir. Tu parles d’une participation ! 
Tu subis. Maintenant que tu es là, réveille-
toi et fais contre mauvaise fortune bon cœur.  

Sers-toi de ta voix, pour chanter avec tes frères, prier avec eux, 
répondre aux oraisons du prêtre.  

Sers-toi de tes yeux et de tes oreilles : la liturgie, que te dit-elle de 
Dieu ?  

Sers-toi de tes mains et de tes jambes : chaque attitude physique 
reflète une attitude du cœur.  

Tu vas à la messe pour répondre à l’appel du Christ. Le 
dimanche, point de réveil, ce sont les cloches qui sonnent (moins 
tôt, avoue !) : le Seigneur t’appelle. La messe, disent les prêtres 
qui ont fait du marketing dans leur jeunesse, est un rendez-vous 
d’amour. Un rendez-vous d’amour ? Ça devrait te parler ! Pour 
tes amis, tu es fidèle et disponible. Le téléphone sonne et, hop, te 
voilà prêt à bondir pour venir en aide au copain qui t’appelle ou 
qui t’invite. Or, le Christ est bien plus que ton ami, il est ton frère 
et ton Dieu. Et Il t’attend ! Pour quoi faire ? Pour se donner à toi, 
pour remplir ta vie et ton cœur de son amour. Comment le Christ 
va t-Il donner sens à ta vie si tu ne te laisses pas aimer ? Car, dis-
moi, qu’est-ce donc qu’un croyant non pratiquant ? N’est-ce pas 
un peu comme un amoureux qui ne verrait jamais sa fiancée ? De 
quoi nourrirait-il son amour ?  

 
« La Messe est longue », 
me dis-tu ; et moi je te 
réponds parce que ton 
amour est court ! Je 
trouve même qu’il serait 
malhonnête de profiter 
de tes parents, du toit 
qu’ils t’offrent, des 

études qu’ils te paient, des repas qu’ils te servent, sans partager 
également avec eux leurs valeurs et à commencer par la 
première : la messe du dimanche. Chez eux tu n’es pas à l’hôtel et 
rien ne t’est dû. Et sache que si « ça te gonfle » d’aller à la messe, 
tes parents eux aussi en ont peut-être marre de repasser ton 

linge, faire ta lessive ou te conduire ici ou là pour tes soirées et 
tes rendez-vous divers.  

Tu vas à la messe pour rencontrer tes frères. Le dimanche matin, 
toute la communauté paroissiale se retrouve. Les personnes 
seules, les familles, les enfants du caté, quelques bébés qui 
assurent un fond sonore, un ou deux copains traînés là par leurs 
parents (aussi ringards que les tiens, quelle misère ...), des 

jeunes, des vieux, des petits et des 
costauds, des drôles et des sérieux, 
tous rassemblés au nom du Seigneur. 
D’un seul cœur et d’une seule âme, 
réunis pour prier, chanter, nous 
sommes le signe, les uns pour les 
autres, de l’amour de Dieu pour 
chacun de nous. L’Eglise ne peut vivre 
pleinement sans toi. Tu es attendu et 

ta place reste vide lorsque tu ne viens pas. Tu vas à la messe 
pour t’offrir avec le Christ. Pas la peine d’ouvrir des yeux comme 
des soucoupes : tu as bien lu. L’eucharistie est, dit l’Eglise, le 
centre et le sommet de la vie chrétienne qu’elle construit en 
profondeur. Une vie chrétienne sans Eucharistie, c’est un peu 
comme un homme sans colonne vertébrale : ça ne se tient pas, ça 
n’avance pas, c’est mou et difforme. Sais-tu que, par ton baptême, 
tu es appelé à exercer un sacerdoce baptismal ? Ton sacerdoce 
baptismal consiste à t’offrir toi-même à Dieu, à la suite du Christ. 
Et c’est l’Eucharistie qui fait le lien entre l’offrande du Christ et 
l’offrande de soi. Le pain et le vin représentent ta vie, ton travail, 
tes joies, tes difficultés. De tout cela, le Chris fait son Corps et son 
Sang. Dans l’eucharistie ton offrande rejoint celle du Christ, et est 
sanctifiée par elle.  

Si bien que « participer » ne consiste pas d’abord à lire, quêter ou 
chanter : participer, c’est s’offrir en même temps que Jésus à son 
Père : mettre dans la patène toute ta vie, tes projets, tes 
questions.  

Tu vas à la messe parce que c’est là que se construit ta vie 
familiale. La messe dominicale donne une orientation et une 
cohérence de fond à ce que tu vis le reste de la semaine. 
Finalement l’enjeu n’est pas une heure le dimanche matin, c’est 
bien plus que cela : le pardon, la tendresse, la fidélité, la charité, 
le sens du service vécus chaque jour. Tu sais comme cela est 
difficile, où trouver la force de le vivre sinon dans le Christ ? 
Comment peux-tu m’assurer vouloir rester fidèle à ta femme ou 
à ton mari toute ta vie si tu ne peux être fidèle à une heure de 
célébration chaque semaine ?  

Alors, toujours obligé d’aller à la messe ? Eh bien oui ! La foi 
demande toujours une fidélité.  

Comme tout amour, elle s’éprouve et se dit dans la durée.  
Car, n’en doute pas, l’amour est exigeant : dans tout amour, il y a 
d’abord la volonté d’aimer. Jean-Paul II rayonnait d’amour mais 
n’a jamais lâché sur les exigences de l’amour ... Oui, il y a un 
effort à fournir mais cet effort a un but : l’amour.  


